
Considérations de l'observateur officiel, dflégu6 de Ja CRFP 

La 11masse 11 de papiers, documents 1 programmes, etc ... , classés à la suite du 
présent rapport, donnera au lecteur une idée très précise de la machine impo­
sante qu'il y a lieu de mettre en place pour mener à bien les concours tant 
sur le plan régional et national que sur le plan international. 

Le lecteur désirant des renseignements plus précis se rapportera aux rapports 
des délégués, officiel et technique. 

Pour notre part, nous nous bornerons à relever les principaux points suivants 

- Participation très active en 1974 et 1975 à plusieurs séances avec le 
groupe de travail des concours, à savoir MM. BDGLI (OFIAMT), SCHURCH 
(délégué officiel), GUEX puis GDNTHIER (délégués techniques); 

- Participation au groupe de travail des statuts en qualité de représen­
tant de la CRFP; 

- Travail de liaison avec les cantons romands et le secrétariat suisse; 

- Organisation d'une sélection régionale pour les apprentis mécaniciens de 
précision (5 inscriptions); 

- Organisation d'une sélection régionale pour les apprentis mécaniciens­
électroniciens (4 inscriptions); 

- Organisation d'une sélection nationale pour les apprenties couturières 

• (4 inscriptions); 

- Organisation d'une sélection nationale pour les apprentis mécaniciens 
de·précision (8 inscriptions); 

- Organisation d'une sélection nationale pour les apprentis mécaniciens­
électroniciens (4 inscriptions); 

- Remise aux candidats sélectionnés pour Lisbonne de rr. 50.--(Prix offert 
par le SFP Vaud) et de rr. 50.-- (prix offert par la CRFP); 

- Pa~ticipation à la sélection nationale des apprentis coiffeurs (ses) à 
Bellinzone; 

Participation à la séance d'information des candidats à Berne; 

- Participation au XXIIe concours international de formation profession­

nelle avec notamment 

- séance inaugurale 

- visite de 11El Valle de los Caidos" et de "El Escorial" 

concours 

- projection de films sur la formation professionnelle en Espagne 

- visite d'un Centre syndical de FPA (formation professionnelle accélé-
rée) à la sortie de Madrid (mécanique et électronique TV) 

- visite d'une Ecole de formation d 1 op6rateurs spécialisés du PP□ (pro­
motion professionnelle ouvrièr~ à Paracuellos del Jarama (conducteurs 
de machines de chantier) 
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- représentation offerte par "El Alcade Présidente" de Madrid dans le 
"Retira" 

corrida (simulacre avec vachettes et candidats du concours) à Morata 
de Tajuna 

- visite de Tolède 

- séance de clôture sous la présidence de S.A.R. Juan Carlos de Barbon y 
Barbon, Prince d'Espagne, qui remet aux lauréats médailles et diplômes 

- visite "éclair" de Barcelone avec les concurrents sur le chemin du 
retour. 

Il faut relever, une fois de plus, le bel exemple de continuité que nous montre 
l'Espagne puisque c'est la Sème fois qu'elle remplace un pays organisateur dé­

faillant. 

Parfaitement rôdés, les organes du concours, marchent sans défaillance. Les 
locaux sont en n □inbre et en surface. Le personnel auxiliaire est en place. Les 
services administratifs, d'accueil, de transport, etc ... n'ont plus grand chose 
à apprendre. 

Un petit grain de sable toutefois dans ce bel engrenage. L'outillage est, au dire 
des experts, un peu vieillot et ne vaut pas celui mis à disposition des appren­

tis dans les écules et chez les maîtres d'apprentissage. 

Le logement des apprentis ne semble pas poser de problèmes majeurs. P2r contre 
celL1i des délégations pourrait être revu. Le log~ment des délégations : d§légLlés 
officiels, techniques,experts, observateurs, interprètes, etc .•. devrait pouvoir 
se faire dans des hôtels moins luxueux et moins coûteux. 

Un excellent esprit d'équipe et de collaboration a toujours régné au sein de la 
délégation suisse. 

Le soussigné reste acquis à la nécessité de participer à ces concours et en veut 
pour preuve le.magnifique résultat obtenu par nos jeunes représentants. 

Les résultats permettent de constater, concours après concours, la juste valeur 
de l'enseignement professionnel dispensé à nos jeunes, garçons et filles, dans 
les écoles et chez les maîtres d'apprentissage. 

Il est la preuve tangible que notre système de formation professionnelle est 

loin d'être dépassé et que, face à d'autres nations fortement industrialisées, 
nous sommes encore à même de nous défendre et de nous imposer par notre savoir 

et par la bienfacture de notre travail. 

L 1 écho rencontré auprès de la presse télévisée, parlée et écrite, profession­
nelle ou non, se doit d'être un encouragement à tous les niveaux pour que nous 

continuions de p8rticiper à ces concours. 
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La mise sur pied d'un secrétariat suisse pour les concours de formation pro­
fessionnelle, chapeauté par l'Office fédéral de l'industrie, des arts et métiers 
et du travail, est encore un pas en avant qu'il faut ~ouligner. Nous espérons 
que ce secrétariat prendra, prochainement, toutes les mesures utiles afin de 
désigner un délégué officiel seul maillon manquant à l'organisation actuelle­

ment en place. 

Je profite de l'occasion pour remercier tous ceux qui ont cru - et qui croient 
encore - à la nécessité de notre participation. Je ne voudrais pas terminer 
sans oublier de remercier l'DFIAMT pour le soutien qu'il nous apporte, les 
cantons pour leur aide constante et efficace, les écoles, les enseignants et 
les maîtres d'apprentissage pour leur appui sans restriction, les associations 
professionnelles pour leur appui moral et financier et tous ceux dont le nom 
ou la fonction m'échappe à l'instant. 

Un dernier mot - le mot de la fin - à ceux, sans qui tous nos efforts seraient 
inutiles et vains 

LES LAUREATS DE MADRID. 

Bravo et merci de vos performances. 

Lausanne, le 6 mai 1976 DN/cy 


